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Lan  IV.C  de  la  Liberté. 


Les  François  n’atironj^pas  \mp$s  fans  douleur  qu’utae 
multitude  , égarée  par  d/elques  milieux , efï  venue  à mais 
armée  dans  l’habitatioff  du  Roi , a traîné  du  canon  jufque 

tardes , a enfoncé  îes  portes  de  Ion 
appartement  à codps  de  hache;  & X,  abufant  audacieu- 
femerct  du  nom/de  la  Nation,  elle  a tenté  d’obtenir  par 
la  force  , la  fanétio n que  Sa  Majeflé  X condiiutionnel- 
lement  refufée  à deux  Décrets. 


Le  Roi  n’a  oppofé  aux  menaces  & aux  infuites  des 
Laélieux  que  fa  confoience  & fou  amour  pour  le  Rien 
publie- 
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Le  Roi  ignore  quel  fera  la  terme  où  ils  voudront  s’arrêter  * 
mais  il  a befoin  de  dire  à la  Nation  Françoi/è  , que  la 
violence  , à quelqu’excès  qu’on  veuille  la  porter , ne  lui 
arrachera  jamais  un  confentement  à tout  ce  qu’il  croira 


contraire  à l’intérêt  public.  Il  expofe  fans  regret  fa  tran- 
quillité , fa  fureté  ; il  facrifie  même  fans  peine  la  jouiffance 


des  droits  qui  appartiennent  à tous  les  hommes , & que  la 
Loi  devroit  faire  relpeéler  chez  lui , comme  chez  tous  les 
Citoyens  : mais  comme  Repréfentant  héréditaire  de  la 


Nation  Fran^oife  , il  a des  devoirs  févères  à remplir  ; & 
s’il  peut  faire  le  fàcrifice  de  fon  re™c  fera  pas  le 

facrifice  de  fes  devo-rs. 


Si  ceux  qui  veulent  renverfer  la  Monarchie  ont  beloin 


d’un  crime  de  plus,  ils  peuvent  le  adm  mettre.  Dans  l’état 
de  crife  où  elle  fe  trouve , le  Roi  donnera  jufqu’au  dernier 
moment,  à toutes  les  autorités  conhituées,  l’exemple  du 
courage  & de  la  fermeté , qui  feuis  peuvent  fauver  l’Empire  : 
en  conféquence , il  ordonne  à tous  les  Corps  adminiL 
tratifs  & Municipalités  de  veiller  à la  fureté  des  perfonnes 
& des  propriétés.  ^ 

Fait  à Paris,  le  vingt-deux  juin  mil  fept  cent  quatre- 
vingt-douze  , l’an  quatrième  de  la  * :té.  Signé  LOUIS. 
Et  plus  bas , Terrier. 


Certifié  conforme  a Vorrgînah 


A PARIS  , DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1792. 


